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28 juin -4 juillet

NOTRE PÈRE CÉLESTE
SABBAT APRÈS-MIDI

Étude de la semaine:

Mt 7.9-11 ; Jean 14.8-10 ; Luc 15.11-24, Mt 6.25-34, He 9.14.

Verset à mémoriser:

« Voyez, quel amour le Père nous a donné, puisque nous sommes appelés enfants de
Dieu! Et nous le sommes. Voici pourquoi le monde ne nous connait pas c’est qu’il ne l’a

pas connu. »

(1 Jn 3.1, Colombe)

Jésus prenait plaisir à parler de Dieu comme le Père.

D’après les évangiles, Jésus a appliqué le nom Père à Dieu plus de cent-trente fois. En diverses
occasions, il a ajouté des adjectifs « Père céleste (Mt 6.14), « le Père qui est vivant » (Jn
6.57), « Père saint » Jn 17.11), et « Père juste » (Jn 17.25). Ce nom décrit le lien intime qui
devrait nous unir à non Seigneur.

Traditionnellement, un « père » est synonyme d’amour, de protection, de sécurité, de subsistance,
et d’identité, pour une famille. C’est le père qui donne un nom à la famille, et qui garde ses
membres ensemble. Quand nous acceptons Dieu comme notre Père céleste, nous bénéficions de
tout cela, et de bien d’autres avantages encore.

Bien qu’il soit tellement essentiel que nous connaissions le Père, notre but ne devrait pas
seulement être d’acquérir des connaissances intellectuelles et théoriques. Dans la Bible, connaitre
quelqu’un signifie avoir une relation personnelle, intime avec cette personne. Alors, combien plus
ne sera-t-il pas avec notre Père céleste

Cette semaine, nous étudierons ce que Jésus a enseigné sur notre Père et su l’amour infini qu’il a
pour nous. Nous examinerons également la relation, étroite du Père avec le Fils et avec le Saint-
Esprit.

Étudiez la leçon de cette semaine pour le sabbat 5 juillet.



Dimanche 29 juin

NOTRE PÈRE CÉLESTE

Père n’était pas un nouveau nom pour Dieu. L’Ancien Testament le présentait parfois comme notre
Père (Es 63.16; 64.8 ; Jr 3.4, 19; Ps 103.13). Cependant, ce n’était pas le nom le plus usité. Pour
Israël, le nom personnel de Dieu était YHWH (probablement prononcé Yahweh), qui apparait plus
de six-mille-huit-cents fois dans l’Ancien Testament. Jésus n’est pas venu révéler un Dieu différent
de YHWH. Sa mission était plutôt de compléter la révélation que Dieu avait faite de lui-même dans
l’Ancien Testament. Ce faisant, il a présenté Dieu comme notre Père céleste.

Jésus a dit clairement que le Père est « au ciel. » Il est important de se souvenir de cette vérité si
nous voulons avoir la bonne attitude envers Dieu. Nous avons un Père aimant qui se soucie des
besoins de ses enfants. En même temps, nous reconnaissons que ce Père attentionné est « au ciel,
» où des millions d’anges l’adorent parce qu’il est le seul souverain de l’univers, saint et tout-
puissant. Le fait qu’il soit notre Père nous invite à nous approcher de lui avec la confiance d’un
enfant. D’autre part, l’idée qu’il se trouve au ciel nous rappelle sa transcendance et la nécessité de
l’adorer avec révérence. Mettre l’accent sur l’un de ces aspects au détriment de l’autre nous
amènerait à une conception déformée de Dieu, avec des conséquences considérables sur notre vie
de tous les jours.

> Lisez Matthieu 7.9—11.

Que nous dit ce texte sur la manière dont un père humain peut refléter le caractère de
notre Père céleste?

Tout le monde n’a pas eu un père aimant et attentionné. Pour des raisons différentes, certains
n’ont peut-être même pas connu le leur. Par conséquent, pour eux appeler Dieu mon Père peut
n’avoir aucun sens. Pourtant, nous avons tous une idée de quel bon père terrestre il serait.
D’ailleurs, nous connaissons peut-être certains hommes qui ont les caractéristiques d’un bon père.

Nous connaissons des pères humains qui sont loin d’être parfaits, mais nous savons également que
nous aimons nos enfants, et, malgré nos défauts, nous essayons de leur donner le meilleur,
Imaginez ainsi, ce que notre Père céleste peut faire pour nous,

Qu’est-ce que cela signifie pour vous, personnellement, de vous adresser à Dieu comme
votre Père céleste ? Qu’est-ce que cela devrait signifier pour vous?



Lundi 30 juin

Révélé par le Fils

En parlant du Père, Jean dit : « Personne n’a jamais vu Dieu » (Jn 1.18). Depuis la chute
d’Adam et Ève, le péché nous empêche de connaitre Dieu. Moïse voulait voir Dieu, mais le Seigneur
lui a expliqué: « Tu ne pourras pas voir ma face, car l’être humain ne peut me voir et vivre
» (Ex 33.20). Néanmoins, notre priorité devrait être de connaitre Dieu, car la vie éternelle, c’est de
connaitre le Père (Jn 17.3).

Qu’avons-nous besoin de savoir en particulier sur Dieu ? Voir Jr 9.23, 24 Pourquoi est-il
important que nous connaissions ces choses?

Dans le grand conflit, la principale attaque de Satan est dirigée contre le caractère de Dieu. Le
diable fait tous les efforts qu’il peut pour convaincre tout le monde que Dieu est égoïste, sévère, et
arbitraire. Le meilleur moyen pour lui de répondre à cette accusation était de vivre sur cette terre
afin de démontrer la fausseté de ces accusations. Jésus est venu pour représenter la nature et le
caractère de Dieu, et pour rectifier cette idée fausse que beaucoup avaient sur la Divinité. « Dieu
le Fils unique, qui est dans le sein du Père, l’a fait connaitre » (Jean 1.18, Colombe).

Lisez Jean 14.8—10.

Remarquez combien les disciples savaient peu de chose à propos du Père après avoir
passé plus de trois ans avec Jésus. Quelle leçon pouvons-nous tirer de leur manque de
compréhension?

Jésus était triste et ébahi de la question de Philippe. Sa gentille réprimande révèle en fait son
amour patient pour ses disciples assoupis. La réponse de Jésus signifie à peu près cela : est-il
possible qu’après avoir marché avec moi, avoir entendu mes paroles, vu les miracles que j’ai faits
pour nourrir les foules, guérir les malades et ressusciter les morts, tu ne me connaisses pas ? Est-il
possible que tu ne reconnaisses pas le Père dans les œuvres qu’il fait à travers moi

Les disciples ne sont pas parvenus à connaitre le Père à travers Jésus, mais cela ne voulait pas dire
que Jésus avait présenté le Père sous un faux jour. Au contraire, Jésus savait qu’il avait accompli
sa mission de révéler le Père d’une manière plus complète que jamais. Par conséquent, il a pu dire
aux disciples : « Si vous me connaissiez, vous connaitriez aussi mon Père. [...] Celui qui
m’a vu a vu le Père » (Jn 4.7, 9, Colombe).



Mardi 1er juillet NOTRE PÈRE CÉLESTE

L’amour de notre Père céleste

Jésus est venu pour faire ressortir ce que l’Ancien Testament avait déjà affirmé: le Père nous
considère avec un amour incomparable (Jr 31.3, Ps 103.13).

« Voyez quel amour le Père nous a donné, pour que nous soyons appelés enfants de
Dieu! » (Jn 3.1). Il est extraordinaire que le Dieu Tout-Puissant, qui règne sur l’Univers immense,
nous permette, à nous, pauvres pécheurs insignifiants, vivant sur une planète minuscule perdue
parmi des milliards de galaxies, de l’appeler Père. Il le fait parce qu’il nous aime.

Quelle preuve suprême le Père nous a-t-il donnée pour démontrer son amour ? Voir Jean
3.16, 17.

Le Christ n’a pas été cloué à la croix pour susciter dans le cœur du Père de l’amour pour
l’humanité. La mort expiatoire de Jésus n’a pas été le moyen pour convaincre le Père de nous
aimer. Elle est arrivée parce que le Père nous aimait déjà, même avant la fondation du monde. Et
quelle plus grande preuve de cet amour avons-nous, pourrions-nous avoir, que le sacrifice de Jésus
sur la croix?

« Ce n’est pas à cause de la propitiation faite par son Fils que le Père nous aime, c’est parce qu’il
nous aime qu’il a pourvu à cette propitiation. » Ellen G. White, Le meilleur chemin, p.l3.

Certains ont tendance à penser que le Père répugne à nous aimer. Néanmoins, le fait que Jésus
soit notre Médiateur ne signifie pas qu’il doive persuader le Père de nous aimer. Le Christ lui-même
a dissipé cette idée fausse quand il a dit : « le Père lui-même vous aime » Jn 16.27, Colombe).

Luc 15.11—24.

Méditez sur l’amour du père envers son fils prodigue. Faites une liste des nombreuses preuves que
le fils a eues de l’amour de son père.

En quoi sommes-nous, chacun à notre manière, comme le fils prodigue ? De quelles manières
avez-vous expérimenté une situation similaire à la sienne?



Mercredi 2 juillet

La compassion de notre Père céleste

Il est important de savoir que l’on prend soin de nous. Même si certaines personnes peuvent être
indifférentes ou négligentes à notre égard, Jésus nous enseigné que notre Père céleste se soucie de
nous à tout point de vue. Sa miséricorde et sa tendresse ne sont pas sujettes aux hauts et aux bas
si habituels chez les tempéraments humains. Son amour est constant et inaltérable, peu importent
les circonstances.

Lisez Matthieu 6.25—34.

Quelles paroles encourageantes trouve-t-on ici? Comment apprendre à faire davantage
confiance à Dieu, tel qu’il est révélé dans ces versets?

« Il n’est pas dans notre vie chrétienne de chapitre trop sombre pour qu’il en prenne connaissance
ni de problème si troublant qu’il n’en trouve la solution. Nulle calamité ne fond sur le moindre de
ses enfants, nulle angoisse ne torture son âme, nulle joie ne le ranime, nulle prière sincère ne
monte de ses lèvres, sans que notre Père céleste y soit attentif et y prenne un intérêt immédiat. “Il
guérit ceux qui ont le cœur brisé, et il panse leurs blessures.” (Ps 147.13) Les rapports entre
chaque âme et Dieu sont aussi intimes que s’il n’y avait que cette seule âme pour laquelle il ait
donné son Fils bien-aimé. » Ellen G. White, Le meilleur chemin, p.87.

Parmi toutes ces paroles encourageantes, impossible d’ignorer le fait que la tragédie et la
souffrance nous frappent. Même dans les textes d’aujourd’hui, Jésus a dit: « à chaque jour suffit sa
peine» (Mt 634), laissant entendre par là que tout n’ira pas forcément bien pour nous, Nous
devons vivre avec le mal et ses conséquences malheureuses. Mais l’idée, c’est que, même au
milieu de la tourmente, nous sommes assurés de l’amour du Père pour nous, un amour révélé de
tant de manières, et par-dessus tout à la Croix. Comme il est primordial, ainsi, de garder
constamment les dons et les bénédictions de notre Père céleste devant les yeux. Autrement, il sera
facile de se décourager quand le mal frappera, ce qu’il fera inévitablement.

De quelles manières, pendant un temps de crise, avez-vous pu voir la réalité de l’amour
de Dieu pour vous? Qu’avez-vous appris de cette expérience que vous pouvez partager
avec quelqu’un d’autre qui lutte peut-être, et qui remet en cause la réalité de l’amour de
Dieu?



Jeudi 3 juillet NOTRE PERE CELESTE

Le Père, le Fils et le Saint-Esprit

De différentes manières, Jésus a enseigné et démontré que trois Personnes divines constituent la
Divinité : le Père, le Fils et le Saint-Esprit. Bien que nous ne puissions expliquer cette vérité de
manière rationnelle, nous l’acceptons par la foi (comme beaucoup des vérités révélées dans la
Bible), et avec Paul nous nous efforçons d’atteindre une pleine « connaissance du mystère de
Dieu » (Col 2.2, TOB). C’est-à-dire que, bien qu’il y ait beaucoup de choses que nous ne
comprenons pas, nous pouvons néanmoins chercher par la foi, l’obéissance, la prière et l’étude, à
en apprendre toujours davantage.

» Les trois Personnes de la divinité étaient à l’œuvre dans les moments clés de la vie de
Jésus. Résumez le rôle de chaque membre de la divinité lors des évènements suivants :

Naissance: Luc 1.26—35

Baptême: Luc 3.21, 22

Crucifixion: He 9.14

Quand le ministère terrestre de Jésus est arrivé à son terme, il a promis à ses disciples qu’il
enverrait le Saint-Esprit. Nous voyons ici à nouveau les trois Personnes œuvrant ensemble. Jésus
leur a assuré : « Et moi je prierai le Père, et il vous donnera un autre Consolateur qui est
éternellement avec vous l’Esprit de vérité » (Jn 14.16, 17, Colombe ; voir également Jn
14.26).

Jésus a expliqué qu’il y a une parfaite harmonie et une parfaite coopération entre les trois
Personnes divines dans le plan du salut. De même que le Fils a glorifié le Père, manifestant son
amour (Jn 17.4), de même le Saint-Esprit glorifie le Fils, révélant sa grâce (et son amour) au
monde également (Jn 16.14).

Pensez à d’autres vérités révélées qui sont difficiles à comprendre par la raison seule. En
même temps, songez à beaucoup de choses dans la nature qui sont également difficiles à
comprendre. Que nous disent ces mystères sur les limites de notre pensée rationnelle et
de la nécessité de vivre par la foi. Amenez vos réponses pour les partager avec la classe
lors du sabbat prochain.



Pour aller plus loin...

» Lisez Ellen G. White, « Un Dieu personnel, » pp.312—319, dans Témoignages pour l’Église, vol.
3.

« Pour fortifier notre confiance en Dieu, le Christ nous enseigne à nous adresser à lui par un nom
nouveau qui rappelle tout ce qu’il y a de plus cher au cœur humain. Il nous donne le privilège
d’appeler le Dieu infini “notre Père”, aussi bien en lui parlant qu’en parlant de lui. Ce nom est un
signe de notre amour et de notre confiance en lui, le gage de ses égards pour nous et des relations
qu’il désire entretenir avec nous. Lorsque nous le prononçons pour demander une faveur ou une
bénédiction, il résonne comme une mélodie à ses oreilles. Afin que nous ne soyons pas tentés de
nous accuser de présomption en l’appelant de ce nom, il nous le répète maintes fois, car il veut que
œ terme nous soit familier.

Dieu nous considère comme ses enfants. Il nous a rachetés d’un monde indifférent et nous a
choisis pour que nous devenions membres de la famille royale, fils et filles du Roi du ciel. Il nous
demande d’avoir en lui une confiance plus grande encore que celle de l’enfant en son Père
terrestre. Les parents aiment leurs enfants, mais l’amour de Dieu est pour nous plus grand, plus
large, plus profond que l’amour humain ne peut l’être, Il est infini. » Ellen G. White, Les paraboles
de Jésus, pp. 15,116.

« Notre Père céleste a exprimé son amour individuellement sur la croix du Calvaire. Le Père nous
aime, il est plein de compassion et de tendre miséricorde.» Ellen G. White, The Signs of the Times,
30 septembre 1889.

À méditer

• Si quelqu’un vous dit qu’il a des difficultés à aimer Dieu et à lui faire confiance en tant
que Père céleste à cause d’une expérience mauvaise avec son père terrestre, comment
l’aider à aimer Dieu et à avoir confiance en lui?

•Nous savons que Dieu nous aime. Pourquoi la souffrance existe-t-elle dans ce cas?

•Dans la classe, passez en revue les réponses à la dernière question de jeudi.

• Réfléchissez à la dimension incroyable de l’univers. Songez aussi que celui qui l’a créé,
Jésus, est le même qui est mort pour nous sur la croix. Comment comprenons-nous cette
nouvelle incroyable ?

•Comment apprendre à nous réjouir, moment après moment, dans cette incroyable
révélation de l’amour de Dieu ?




